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3ème et 4ème cours : les leitmotivs du Tour d'écrou

(+ analyse acte II scène 1) 



  

De plus, les leitmotivs du Tour d'écrou sont tous liés les uns aux autres, ce qui fait qu'on peut 
dessiner une véritable « constellation » de motifs. En particulier, ils sont tous liés - de près ou de loin 
- au motif de l’écrou, notamment grâce à l'intervalle de quarte, que l’on retrouve partout. On peut 
ainsi dire sans exagération que le motif de l'écrou génère à la fois la structure d’ensemble (forme 
Thème et variations, et parcours « tonal ») et le matériau mélodique de l'opéra.

Les leitmotivs du Tour d'écrou

Dans cet opéra, Britten fait un usage prononcé du leitmotiv. Les leitmotivs du Tour d'écrou sont utilisés 
pour interpréter les événements, tisser des liens entre les différents moments de l’action et entre les 
personnages (parfois à un niveau très secret) autant que pour assurer la cohérence musicale de 
l'opéra. Au même titre que l’architecture musicale et dramaturgique de l’œuvre ou que son parcours 
tonal, ils sont donc un puissant facteur de cohésion et d’approfondissement des enjeux dramatiques, 
par un moyen purement musical. Enfin ils ajoutent énormément de tension au drame, contribuant 
largement au suspense terriblement bien orchestré par Britten.

Dans une certaine mesure, on peut dire que les leitmotifs provoquent le même type de 
questionnements que les non-dits ou ambiguïtés du texte. On est sans cesse en train de se 
demander ce que « signifie » le retour de tel ou tel motif dans telle ou telle circonstance... (Cela se 
passe d'ailleurs en partie à un niveau inconscient.)



  

Motif de l'écrou
Matière à 15 variations au fil des deux actes (thème + 15 variations = 16 rotations en tout, 
correspondant au nombre total de scènes). 

Ce motif, constitué d'une série de  quartes/quintes formant 2 gammes par tons parallèles (exploitant le 
total chromatique), est avant tout instrumental : il génère les interludes orchestraux, sous forme de 
variations. Mais il revient parfois sur certaines paroles, évidemment significatives.

Pour rappel

On citera notamment :

- Prologue : « She was to do everything, be responsible for everything, not to worry him at all, not to 
write » (préfiguration du thème de l'écrou)
Le lien du mécanisme qui se met alors en route à la situation de « non-dit » infligée par le tuteur 
semble manifeste.

- Acte I Scène 3 (« La lettre ») : « I shall say nothing » (voir diapositive suivante)
On retrouve ici l'allusion au non-dit.

- Au 2ème acte, les fantômes exposeront leur projet diabolique sur le motif de l'écrou... Ce qui est 
d'un effet assez stressant ! (voir diapositives suivantes)



  

Apparitions « vocales » du motif de l'écrou : voir Prologue + Acte I scène 3 (« La lettre »)

mi-la-ré-sol dièse

la-ré-sol-(do)-fa (série de quartes > pentatonisme)

L'harmonie devient dissonante : le triton s'introduit dans 
la succession de quartes. Le sol dièse s'explique dans le 
contexte de La M/mélodique ascendant. Mais c'est aussi, 
enharmoniquement, un lab, une note associée à Quint.



  

Apparition du leitmotiv de l'écrou pourvu d'un texte et d'un véritable « projet » : Acte II scène 1



  



  



  

Traduction : « Jour après jour, nous brisons les 
barreaux / Nous brisons l’amour qui les entoure 
/ Nous trompons la vigilance des regards qui 
guettent. »

Cette idée de lente progression (« day by day ») 
est très bien exprimée par le thème de l'écrou, 
lui-même en gradation ascendante, ici depuis la 
note lab, qui appartient à l'univers de Quint.

Dans la partition :



  

Traduction : « La cérémonie de l'innocence est 
noyée ».

Les guillemets indiquent qu'il s'agit d'une 
citation ; en l'occurrence, le texte convoque un 
poème très connu du poète et dramaturge 
irlandais William Butler Yeats (1919) : « The 
Second Coming » (voir plus loin).

Sur « sol dièse » (enharmonie de lab), l'écrou a 
terminé sa rotation.

Les fantômes évoquent alors un autre des 
motifs principaux de l'écrou...

A partir de 21 : au niveau mélodique, c'est un 
thème associé à la gouvernante (voir 
diapositives suivantes).



  

L'utilisation du motif de la Gouvernante, en « fa 
mineur » (tonalité relative de Lab, c’est-à-dire 
subordonnée à Lab...) sur cette idée 
d'innocence broyée, fait froid dans le dos...

Il semble que la corruption de la Gouvernante 
soit finalement un thème tout aussi central que 
celle des  enfants.



  

Traduction : « Perdue dans mon labyrinthe, je ne 
vois plus la vérité, mais seulement les murs 
brumeux du mal qui se referment sur moi. Oh, 
Innocence, tu m’as corrompue. Vers quoi me 
tournerai-je ? Je ne connais rien du mal, et 
pourtant je le crains, je le sens, pire, je l’imagine. »

Les fantômes « s'évanouissent » petit à petit en 
répétant les paroles de Yeats... Et la deuxième 
partie (beaucoup plus courte) de la scène fait 
intervenir la Gouvernante, avec une grande 
rupture à tous les niveaux. A commencer par le 
changement de texture, de timbre général, le 
passage au 9/16 (on avait 3/4), et le changement 
d'armure (bémols > dièses). 

Pour des raisons symboliques, je pense que 
Britten évoque ici un mode de sol dièse phrygien 
(Lab > sol dièse).



  

La Gouvernante continue de tisser le fil rouge de 
l’innocence corrompue (n'est-ce pas d'ailleurs, 
mélodiquement, une variation de son motif qui 
est utilisée? L'ambiguïté modale, en tout cas, 
rappelle beaucoup son motif). 

Le langage musical, ici, semble une 
métaphore de l'image contenue dans la 
citation de Yeats, apparue dans le discours des 
deux fantômes juste auparavant (« Tout se 
disloque. Le centre ne peut tenir. L’anarchie se 
déchaîne sur le monde »).



  

William Butler Yeats, « The Second Coming » (1919)

Turning and turning in the widening gyre
The falcon cannot hear the falconer;
Things fall apart; the centre cannot hold;
Mere anarchy is loosed upon the world,
The blood-dimmed tide is loosed, and everywhere
The ceremony of innocence is drowned;
The best lack all conviction, while the worst
Are full of passionate intensity.

Surely some revelation is at hand;
Surely the Second Coming is at hand.
The Second Coming! Hardly are those words out
When a vast image out of Spiritus Mundi
Troubles my sight: somewhere in sands of the desert
A shape with lion body and the head of a man,
A gaze blank and pitiless as the sun,
Is moving its slow thighs, while all about it
Reel shadows of the indignant desert birds.
The darkness drops again; but now I know
That twenty centuries of stony sleep
Were vexed to nightmare by a rocking cradle,
And what rough beast, its hour come round at last,
Slouches towards Bethlehem to be born?

Origine de la citation (« The ceremony of innocence ») :

Traduction d'Yves Bonnefoy

Tournant, tournant dans la gyre toujours plus large,
Le faucon ne peut plus entendre le fauconnier.
Tout se disloque. Le centre ne peut tenir.
L’anarchie se déchaîne sur le monde
Comme une mer noircie de sang : partout
On noie les saints élans de l’innocence.
Les meilleurs ne croient plus à rien, les pires
Se gonflent de l’ardeur des passions mauvaises.

Sûrement que quelque révélation, c’est pour bientôt.
Sûrement que la Seconde Venue, c’est pour bientôt.
La Seconde Venue ! A peine dits ces mots,
Une image, immense, du Spiritus Mundi
Trouble ma vue : quelque part dans les sables du désert,
Une forme avec corps de lion et tête d’homme
Et l’oeil nul et impitoyable comme un soleil
Se meut, à cuisses lentes, tandis qu’autour
Tournoient les ombres d’une colère d’oiseaux…
La ténèbre, à nouveau ; mais je sais, maintenant,
Que vingt siècles d’un sommeil de pierre, exaspérés
Par un bruit de berceau, tournent au cauchemar,
- Et quelle bête brute, revenue l’heure,
Traîne la patte vers Bethléem, pour naître enfin ?



  

Mélodie nostalgique, hésitante, mélismatique, balançant entre les modes de mi éolien, mi phrygien et une sorte 
de MibM. Le glissement de mi à mib est évidemment significatif...

Motif de la Gouvernante :  

L'aspect libre (« freely »), le côté mélismatique, modal et doux de ce motif le distingue nettement de celui de 
l'écrou. Néanmoins, on notera l'intervalle de quarte (puis l'ouverture sur la quinte inférieure) dans lequel 
s'inscrit le motif, nous rattachant (de loin, il est vrai), au motif de l'écrou.

La première apparition complète du motif est très intéressante, sur les mots « Why did I come »...



  Sol dièse M (+ la)
(enharmoniquement LabM)

sib min (+ la)

Dans son contexte original (acte I scène 1) :
La première apparition du leitmotiv de la Gouvernante est très bien mise en valeur par le fait que l'ostinato de la timbale s'arrête et 
que d'un style récitatif (traitement syllabique), on passe à une mélodie mélismatique.

préfiguration du 
motif (« I must 
decide »)

Le la des Cb et Vlc = note 
pôle de la scène, tonalité de 
la Gouvernante.



  

do dièse min



  

Le motif « de la gouvernante » revient très souvent, dans des contextes divers.

On citera notamment :

- Acte I scène 2 (« L'accueil ») : « I'm so happy to be here ».
- Acte I Scène 3 (« La lettre ») : renvoi de Miles
- Acte I scène 4 (« La tour ») : sentiment amoureux de la gouvernante pour le tuteur
- Acte I scène 5 (« La fenêtre ») : « Is this sheltered place the wicked worold where things unspoken can be » (le lien 
au non-dit apparaît ici clairement, de nouveau).
- Acte I scène 7 (« Le lac ») : « I'm useless »
Etc....
- Au début de l'acte II, il revient dans la bouche des fantômes, sur les mots de Yeats « The ceremony of innocence »...



  

Ce motif très rythmique, bref, caractérisé par un aller-retour rapide dans un intervalle de quarte, intervient 
pour la première fois dans la scène de la Tour (acte I no 4), après l'apparition de Quint. Il provoque un 
changement d'armure (Ré M > ré mineur) et amène un long passage très rythmique, scandé, bien éloigné de la 
souplesse rythmique du reste de la scène, de caractère rhapsodique et rubato. Ce motif (« Who is it ») semble 
lié à la prosodie.

Motif du « Who is it » :

Le motif le plus proche, peut-être, du motif de l'écrou est celui de du « Who is it », basé simplement sur un 
intervalle de quarte : 
  

Ce motif revient un grand nombre de fois dans l'opéra, lié aux apparitions surnaturelles des fantômes, mais il est 
également susceptible de se cacher dans d'autres circonstances... On l'appelle parfois le motif « de la peur » - c'est 
peut-être un peu réducteur.
  



  

Motif de Quint

Ce motif est caractérisé par la sonorité 
du célesta et par l'harmonie  
octatonique dont il est enveloppé (Do 
M + MibM7), lui conférant d'emblée 
un aspect « surnaturel », étrange, 
comme un mirage.

Très proche du motif de Quint... Mais pas si éloigné non plus de celui de 
la Gouvernante, par son caractère très vocal, et sa modalité (sib dorien). 
Le motif de Miles est constitué d'une chanson que l'enfant invente, en 
guise de réponse à une question de la Gouvernante sur ses devoirs de 
latin (acte I scène 6, « La leçon »). La chanson a une couleur modale 
claire ( C'est la première première fois que Miles invente quelque chose 
« à lui » : jusqu'ici il n'a fait que s'exprimer sur des chansons (comptines 
préexistantes) ou des récitations apprises par cœur. Cette chanson 
mélancolique a des paroles énigmatiques : « Malo, Malo, Malo... I 
would rather be... Malo, Malo in an apple tree. Malo, Malo, Malo than a 
naughty boy... Malo, Malo, in adversity. »

Nous sommes au beau milieu d'une leçon de latin, et « Malo » n'est pas 
choisi au hasard. Il réunit trois sens à la fois : 
- le verbe « préférer » (> affirmation de ses propres préférences, et donc 
de sa propre personnalité) : malo = je préfère  
- la pomme (fruit de la connaissance) : malum, -i (n) = la pomme
- l'idée du mal (liée d'ailleurs à la connaissance dans la tradition 
chrétienne, centrale dans cette histoire > cf. la scène de l'église acte II) : 
malum, -i (n.) = le mal, le malheur

Ces deux motifs sont compris dans un intervalle de quarte qui renvoie au thème de l'écrou : 
dans le cas de Miles, on a même deux quartes : sib-mib et lab-réb.

Motif de Miles  

C'est la signature de Quint : à partir de la 
scène 3 (« La lettre »), ce motif apparaîtra 
chaque fois qu'il est question de Quint et 
de son influence néfaste sur son 
entourage.
Lors de sa première apparition, il s'agit 
juste d'un effet étrange, indescriptible, 
quelque chose de l'ordre d'un malaise, car 
pour l'instant il n'est question que du 
renvoi de Miles de l'école. Dans la scène 
suivante, le motif apparaît lorsque la 
Gouvernante aperçoit Quint au sommet 
d'une tour. Le malaise s'accentue...



  

Exemple du traitement des leitmotivs : motif de Miles caché dans le discours de Quint, Acte II scène 1 :

« I seek a 
friend... » : 
c'est le signe 
d'une véritable 
prise de 
possession... 



  

Exemple du traitement des leitmotivs : motif de Flora (berceuse) dans le discours de Miss Jessel, Acte II scène 1 :

NB : motif de Flora : voir dia 
suivante



  

Motif de Flora

Motif de Miss Jessel
Le motif de Miss Jessel est très proche 
de celui de Flora, avec ses quartes 
ascendantes très caractéristiques. Elles 
prennent ici un contour inquiétant, de 
par la présence d'une quarte 
augmentée. Ce motif rappelle 
l'énonciation de l'écrou : déploiement 
progressif, amplification de la nuance, 
de l'ambitus, du nombre d'instruments 
(qui tiennent leurs notes comme dans 
la première apparition du thème) (voir 
dia suivante). Mais l'amplification se 
fait beaucoup plus rapidement ici.

On entend la couleur du triton (fa dièse - do) et de la gamme par tons :  fa 
dièse - sol dièse - (la dièse) - do - ré + sol + mib. La syncope est également un 
signe distinctif de ce motif.
Ce motif est très « stressant ». Moins que tous les autres il évoque une note 
pôle : il est tout à fait atonal. Notons qu'il se termine sur la note mib...

sol-do-fa-sib : l'harmonie est constituée d'une série 
de quartes depuis sol, la note de référence de la 
scène (> échelle tétraphonique).

Un peu plus loin dans la même scène, le 
thème de la berceuse de Flora est dérivé de 
son leitmotiv. Ré-sol-(do)-fa-sib-mib : 
importance des quartes, toujours, et 
évocation de l'échelle pentatonique.

La quarte est également l'intervalle constitutif du 
motif de Flora.



  

Le fait que le motif soit confié au piano, 
renforcé par les instruments qui entrent 1 
à 1, rappelle évidemment beaucoup le 
motif de l'écrou.

Le gong est l'instrument clairement 
dédié à Miss Jessel (comme le célesta 
pour Quint). Il donne un côté 
« défamiliarisant », exotique, lointain. 

Le motif de Miss Jessel n'est pas sans 
rappeler un thème du dernier lied du 
« Chant de la terre » de Mahler : voir 
dia suivante. Mais sa transformation, 
ici, est très parlante : il est beaucoup 
plus dissonant, torturé, que le motif de 
Mahler en question. 



  

[...]
Die Erde atmet voll von Ruh' und Schlaf.
Alle Sehnsucht will nun träumen,
Die müden Menschen geh'n heimwärts,
Um im Schlaf vergess'nes Glück
Und Jugend neu zu lernen!
Die Vögel hocken still in ihren Zweigen.
Die Welt schläft ein!
Es wehet kühl im Schatten meiner Fichten.
Ich stehe hier und harre meines Freundes;
Ich harre sein zum letzten Lebewohl.

Ich sehne mich, o Freund, an deiner Seite
Die Schönheit dieses Abends zu genießen.
Wo bleibst du? Du läßt mich lang allein!
Ich wandle auf und nieder mit meiner Laute
Auf Wegen, die von weichem Grase 
schwellen.
O Schönheit! O ewigen Liebens -- Lebens -- 
trunk'ne Welt!
Er stieg vom Pferd und reichte ihm den 
Trunk
Des Abschieds dar. Er fragte ihn, wohin
Er führe und auch warum es müßte sein.
Er sprach, seine Stimme war umflort. Du, 
mein Freund,
Mir war auf dieser Welt das Glück nicht 
hold!
Wohin ich geh'? Ich geh', ich wand're in die 
Berge.
Ich suche Ruhe für mein einsam Herz.
Ich wandle nach der Heimat! Meiner Stätte.
Ich werde niemals in die Ferne schweifen.
Still ist mein Herz und harret seiner Stunde!
Die liebe Erde allüberall blüht auf im Lenz 
und grünt
Aufs neu! Allüberall und ewig blauen licht 
die Fernen!
Ewig... ewig...

Eclairage : Mahler, Das Lied von der Erde no 6 : « Der Abschied »



  

Mahler, « Der Abschied », fin

Le thème de l'adieu ou de 
l'éternité (?) revient en  
augmentation, dans un climat 
« extatique », hors temps, sur le 
mot « ewig ».

Pour rappel : motif de Miss Jessel

Beaucoup moins paisible et beaucoup plus 
dissonant (le thème de Mahler est 
pentatonique), ce leitmotiv présente 
plusieurs points communs avec le thème 
de « Abschied ». Au niveau symbolique, la 
référence semble assez juste. 



  

Éclairage : Scriabine, Sonate no 9 (« Messe noire »)

NB : Ce parallèle m'a été suggéré par Stefano Arena :-) !
 

Britten, Tour d'écrou, acte I scène 8 : discours de Quint : 
« I'm all things strange and bold ».
 

Si le motif de Miss Jessel semble bien avoir un modèle sous-jacent à travers la citation cachée du lied de Mahler, le 
matériau thématique de Quint (si ce n'est son leitmotif à proprement parler) a manifestement lui aussi une source 
secrète. Ainsi, le motif du cor bouché, au début de la scène 8 de l'acte I, semble directement relié à l'un des motifs 
principaux de la Sonate no 9 de Scriabine, sous-titrée « Messe noire »... Le climat « légendaire » voulu par Scriabine 
pour cette Sonate est d'ailleurs complètement en phase avec les appels de Quint à l'enfant dans la scène du Tour 
d'écrou.



  

NB : La partition de Britten semble ainsi truffée de références secrètes, qui ne sont pas toutes audibles. Il ne s'agit 
pas du tout de « collage », et ces citations ne sont pas forcément censées être « repérables ». Mais leur analyse 
ajoute un niveau de lecture, car elles sont toujours pleines de sens. (Voir aussi à ce sujet la conclusion du dernier PP.) 

Les arpèges envoûtants du célesta, dans la même scène, juste avant que Quint ne commence à chanter, peuvent 
éventuellement être mis en relation avec un autre passage, au coeur de la Sonate de Scriabine (chiffre 96). L'indication, 
à cet endroit (« avec une douceur de plus en plus caressante et empoisonnée »), est à mettre directement en relation 
avec la caractérisation de Quint dans l'opéra de Britten.
 

Britten, Tour d'écrou, acte I scène 8 : début
 

Scriabine, Sonate no 9, « avec une douceur de plus en 
plus caressante et empoisonnée »
 



  

Motif de la « malédiction » (?) :

Ce leitmotiv est énoncé par Mrs Grose dans la scène 5 du 1er acte, lorsque la Gouvernante lui décrit l’homme qu’elle 
a vu sur la tour, puis par la fenêtre. Mrs Grose, comprenant de qui il s’agit, s’exclame : « Mon Dieu, n’y aura-t-il 
jamais fin à ses agissements ? »

Ce thème est très dramatique : tutti orchestral, nature descendante (> lassitude de Mrs Grose), notes appuyées. Il 
sonne très « modal » : on l'intégrerait volontiers à une échelle de Si mixolydien (Si étant la tonalité attachée aux 
enfants). Le virage vers la gamme par ton et la quinte ascendante « mib-sib » est très révélateur, évidemment...

Le lien au motif de l'écrou s'opère par la présence de la gamme par tons. La quinte « mib-sib » qui le conclut (ici 
coupée) est aussi une reliée au système de quartes de l'écrou.
  

(Leitmotifs Tour d'écrou, suite)



  

Troublant... La signature de Quint...

Dans son contexte original (acte I scène 5) :

A noter que 
l'accompagnement 
sur la quinte mi-si 
pourrait aussi nous 
faire penser à un 
mode de Mi M. 
  



  

Selon la manière dont il est traité (voir en particulier le début de la dernière scène de l'opéra, acte II scène 8), ce motif 
peut rappeler un motif de la Walkyrie de Wagner, lié à Wotan et à son sentiment d'impuissance.

Voir Wagner, La Walkyrie, ACTE III scène 3 : 



  

Motif de Bly  (?) : sorte de chorale au contour 
d'abord pentatonique, ici varié en Do M :

 - Acte I scène 2 (« L'accueil ») : « How charming they are », 
« Bly, I begin to love you ».

 - Acte I scène 3 (« La lettre ») : « Now all will be well, we 
were far too long alone ». 

Dans la variation qui suit (no 2), le motif du chorale se 
mêle au motif de l'écrou, introduisant des tierces et des 
sixtes dans le système de quartes de l'écrou, par-dessous 
des réminiscences des comptines d'enfants de la scène 
précédente, aux bois.

Motif du Lac :

Ce motif, qui caractérise le lac, reviendra tel quel dans 
l'avant-dernière scène de l'opéra (acte II scène 7), qui se 
joue également près du lac. Britten renforce ainsi le 
parallèle entre les deux actes et entre les deux scènes.
Ce motif est constitué de deux arpèges superposant 
d'abord Fa M et Do M (clarinette et flûte / doubles et 
sextolets superposés), puis d'autres accords. Lorsque Flora 
a terminé sa berceuse et que ces arpèges reviennent, le 
piccolo remplace la flûte (le son est plus « aigre »), et les 
arpèges forment une échelle octatonique > impression 
étrange, désagréable (voir dia suivante), précédant la 
première apparition de Miss Jessel.

Ce motif est très proche de celui de Flora, mais aussi de 
l'écrou. On peut très facilement le réduire à une série de 
quartes : mi-la-ré-sol-do-fa. Le mode hexatonique qui en 
ressort est très doux > nature, beauté, aspect paisible de 
Bly (voir aussi l'utilisation du mode pentatonique au début 
de la scène 4, « La Tour »).



  

Motif du Lac : variante octatonique, juste avant la première apparition de Miss Jessel

1er arpège : superposition ré min (picc.) et lab min (clarinette) > échelle octatonique : ré mib fa (solb) lab la si/dob

2ème arpège : superposition RébM (picc.) et mvt mi-fa-sol 
(clarinette) : aussi une échelle octatonique.Harpe : deux tons entiers > couleur gamme par tons

Cordes : superposition de quartes en harmoniques :
do dièse - fa dièse - si - mi - la



  

Parenthèse :
Accord dit de la « malédiction de Pétrouchka » 
(Stravinsky, 2ème Tableau du ballet 
Pétrouchka) :

Piano : alternance MibM7 et DoM (> octat.)

Célèbre exemple d'octatonisme, né de la 
superposition d'accords (polytonalité). Ici 
aussi en lien à quelque chose de surnaturel, 
de fantastique, voire de diabolique (Rimski-
Korsakov, le professeur de Stravinsky, 
utilisait aussi volontiers ce mode dans ses 
opéras, dans un contexte similaire).



  

Clarinettes à 49 : superposition  DoM et Fa dièse M (échelle octat.)

Piano : alternance rapide 
Do M / Fa dièse M (> 
octat.)

Clarinettes : 
superposition Sol M / Fa 
dièse M

> Polymodalité
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